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'[rès drôle le fait qu'etn contractant une mala-
(lie, on1 aide à la répend-î.

L'htabit c-st le metcilleur passeport piartmi les
étrat"îrs. Etre connaissances, c'est le car-actère.

L'aitour dle la gloire ne lieut faire d'un homme
qu'un héros ;c teuépris de lat gloire fait (le lui un

Le poker est uts des i-ares jeux de cartes où,
pîluts uit desjouc-uîîs igntore la partie, plus les
autres sotnt fiers.

ûîc pc-ut aimer-î sanis êtr-e heureux, on peut êýtre
hieure-ux sans aittcec-; icais aimner et avoir-(du lbon-
lieur, c'est tt prodige.

L'lîoiîn sage ?st cc-lui (lui peut se pusser dit
tmonde-, p<cicdant q~ue le SOt cr-oit (lue le mtonde nie
peut itas se passer 'le lui.

l>Beaucoupî <le politicienis nous font sotnger aux
chtiens lui se batte-nt pour- ronger- un os après
lequel il tî'y a pas do viande.

Beaucoup (le gens doivent leur renomminée à lit
petitesse <les autres. Après tout, la gloire n'est
(lue le résultat (le cotmparaisons.

L'esprit les affaires al cotnplètenment envahi
ncotre populationc. tUnt imonsieur <le la bcanlieue
nmous écrit qlue s'il peut dlécouvrir le voleur de
son cheval, il tirera sut- lui à vue.

UNE REMAIQUE IJ'LESSANTE

Le patron.-Mi vous êtes aussi inidispensable
que vous le dlites, commîuent se fait-il que vous
laissiez votre position?

L'eiiplo.ig.--Mton patî-on ici'a fait une mnau-
vaise, plaisante-rie, et s'il ne se rétracte pas, je le
laisse.

Le patron.- (.u'c-st-cc- qu'il vous a (lit:
L'emp/)oié.-Il tic'a lit dec tue trouver uîce

autre place.

La »c'i,-e Eisltcc cà -soitn ari quii arr''- (le la rille.-
Vrai, notre cousin le juge dl<miait un dînc-r (le cérétu',-
nie. Coiînrent les ftinnies étaient-elles habillées

Le. pl'e E'nta'-he-e ne sais pas-..Je iî'ai pas o.sé
regarder sous la table.

UN CLIENT SÉRIEUX

Le vieux mnusicien-Avez-vous (lu bois mlou
blanchi 'f

Le marchand (flairant une forte ventte). -Oui,
monsieur. Veuillez clone entter. J'ai le plus hel
assortiment qu'on puisse voir à Montt-éal. Le
pr-éférez-vous en b)illot ou en planche?

Le mutisicien-Ça m'est égail ;.je n'en veux que
la largeur d'un chevalet de violon.

APPARENCES DOUTEUS ES

L.,,,ii.q.-D; ans quelle année êtes-vous liée ?
iIeUe Tnèsfil Ywée. -Ec I850.
LeJuye.-Avant ou après Jésus-Christ ?

TERRIBILE PEl ISPECTI VE

Le- pète Yoet (si 1elle»cc'nt pr/. de la yrp-;c, cîc
lct md ai 1)tencor-e s*it sec-a .irp-iedlf>ctniile 'c;-Ucq

M~OTS DFENFANTS

Marie. -J 'ai surpins mua soeur Amnéhe, hier, en
traitn de se fianccer a un auttre prétendantIt, et elle
n'a pas ec-ieore reiliercie le pretmi er.

,/eiliett-e. - C'eatL très déloyal. L'as-Su dit à
qjuelqu<'uni.

3/anc -Nonelle tue le fe-rait l ayer cier.
Jiiiictte.-Coîî tent cela?
Marie. -Elo h- m'a promis de nu'c-n passer un

quanîd je Serais plus grandte.

VIDER LA INER

Deux fav roches se pîrotmènent pour la pre-
utière fois, en flâneurs, au bord de la tner.

L'un (l'eux aperçoit l'hommte de pecine de l'hô-
tel, portatnt deux seaux qu'il vient de remp~lir à
la tuer.

T1out interloqué, il se rtourne du côté de son
cotmpagnon:

-Mais vois (flne ciet imbécile qui s'amuse à
vid et la tuier!

C'était à la marée haut(-, muais au retour de
le-ur pjromîencade, comme ils repassaient au mîêtme
endroit, lt cnt-r s'était retirée comîsi lérableîaeîît.

Le gavrouhe, qui avait déjà parlé, eii fut tout
ahuri, puis s'adressant dle nouveau à son couîpa-

tconl dle route.
-Mais cet anitmal n'a pas mal réussi, après

tout.

LES il U1TRES PLAIDEUSES

Les (na, le Caiiac -Moi, j'asi une réputation uni-
ver-selIe. Le tîtotîdle enti-r ne poî-te'aux niles.

Le,,- hnUî1rs- !mci-ics oa Vous ne s-avez seule.

mnent pas vous faire cuire. On fait dle mioi trente-six
mlets délicieux.

ENFO.NCÉES, LES NAIVETÉS
IRLANDAISES

Redgrave raconte, dans ses rnPmoires, quelques
jolies histoires qu'il t-'nait (le Sir C. Eastlalce,
P. R.A.

Entre autre.4, il rapporte celle du poète Rogers,
qui se trouvait <le passage à Paris avec une vieille
connaissance fort en renom à cause de ses diz-
tractions continurIles.

Rogers lui dit un jour
-E lnime promenant aujourd'hui aux Champs-

Elisées, j'ai fait la rencontre d'une vieille dame
qui, en me voyant, s'est arrêtée brusquement et,
après m'avoir longtemps dévisagé, m'a dit:

-Mais n'êtes-vous pas monsieur Rogers ?
Son, ami l'arrête et lui demande:

-Eh bien, était-ce vous ?
M. Charles Landseer nous conta alors l'anec-

dlote suivante.
-Je tîte trouvais, l'autre soir, au théâtre, où

le duc et la duchesse de WVellington occupaient
une av-ant-scène. Des personnes, venues évidet-
ment de la camtpagne, étaient assises à nos côtés,
et je leur dis : Il Voilà le duc (le Wellington qui
vient de faire Soin entrée." - II Vraiment, mon-
sieur, s'écrièrent-elles à la fois, le duc actuel ?"


